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Le taux de matikre grasse : 
impact de la selection sur son evolution passee et previsible 

P. LE MEZEC, P. BOULANGER 
lnstitut de 1'Elevage - 149, rue de Bercy - 75595 PARIS CEDEX 12 

&SUM$ - Les efforts de sklection ont fait Bvoluer le niveau gknktique du TB d'abord B la hausse, puis la baisse pour s'adap 
ter au changement de contexte Bconomique. Dans le meme temps, I'amBlioration genktique du TP s'est poursuivie. Mais, l'im- 
pact de ces efforts, efficaces sur le moyen terme (6 B 10 ans) a kt6 masque par des facteurs influensant fortement la production 
(dtveloppement de certaines races au detriment d'autres, conduite intensive, puis m e t  de l'intensification). La baisse du niveau 
gknktique TB prkvue dans les annks h venir pour les 3 principales races laitikres devrait Ctre sensible, si les conditions de milieu 
se stabilisent. Cette tendance est promise & une b 0 ~ e  durabilite puisque les taureaux de service d'aprks I'an 2000, fires des 
vaches en production vers 2005, seront issus des populations des taureaux de testage ob le niveau gBnttique du TB baisse 
constamment. 
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SUMMARY - In order to fit the changes of the economical environment, the genetic selection first aimed at increasing the level ~ 
of fat percentage, and thereafter towards its decrease. During the same time, genetic improvement for protein contents was car- 
ried out. 
However, the impact of such efforts, which would be efficient after a period of 6 to 10 years, has been masked by other factors 
strongly interfering with milk production (changes in breeds parts among herds, intensive management, and afterwards stop of 
the intensification ...). 
The decrease of the genetic level of fat contents, which can be predicted for next years for the 3 main french dairy breeds should 
be sensible, provided that the environment remains stable. Such a trend should last for quite a long time, since the 2000's service 
bulls, sires of the cows on duty around 2005, will be issued of the population of progeny test bulls, whose genetic level for fat 1 
percentage is constantly decreasing. 



INTRODUCTION surtout B partir de 1987. et une stabilitt remarauable dans les 

Pour les tleveurs laitiers, le taux de matikre grasse (ou taux 
butyreux = TB) est un veritable serpent de mer. Recherchk h 
certaines pkriodes, lorsque des vaches Prim'Holstein rempla- 
cent des Normandes, puis lorsque la recette ne peut s'accroitre 
que par le prix unitaire du litre de lait, combattu quand les rCfk- 
rences matitre grasse sont d6passks et entrainent des pCnali- 
tts, on se demande aujourd'hui puisque les d6bouchks de la 
matibre grasse se portent rnieux, si on n'en manquerait pas ... 
La selection est un levier de l'tvolution du TB, mais son temps 
de rtponse est de plusieurs annks. Ainsi, les vaches de l'an 
2000 sont d6jh n k s  ou consues et leur niveau g6nktique TB est 
quasiment ttabli. Et les taureaux, fires des vaches en produc- 
tion aprks 2005, existent dtjh et ont 6tt choisis sur des critbres 
d'aujourd'hui. Alors, quelles sont les marges de manoeuvre 
pour que les Bleveurs disposent de vaches le plus adapttes pos- 
sible aux besoins du moment oil elles realisent leur produc- 
tion ? 

1. ~VOLUTION DU TAUX DE MA~&RE GRASSE DEPUIS 
1980 
Incitk par un paiement h la qualid >> depuis 1972, l'atn6lio- 
ration du TB a kt6 une prkcupation jusqu'h la mise en place 
des reftrences de matitre grasse en 1989. Le TB du lait de col- 

I lecte a continuellement augment6 meme au-delh de cette date. 
Dans le m&me temps, le taux proteique (TP), non incite au I depart, s'est d'abord degrade puis s'est redress6 apr8s qu'il Wt 

1 pris en compte de faqon attractive dans le mode de paiement 

I (1986-1988). Derribre ces bvolutions, pas toujours souhaitks, 
se cachent plusieurs causes : 
- la composition raciale : en 1980, le cheptel laitier frangais 

I 
I etait compost B 55 % de vaches Frisonnes (et Holstein), 26 % 

de vaches Normandes, et 13 % de vaches MontMliardes 
(SCEES, 1980). En 1995, ces proportions sont devenues res- 
pectivement 65 % (pour la Prim'Holstein), 16 %, et 15 % 
(UNCEIA, 1996). Chacune de ces races, ou de ces types g t n 6  I tiques. prksente pour les taux des caracthistiques propres. La 
modification sensible des proportions de chacune d'elles 
e n d n e  forctment des changements. 
- 1'6volution du niveau gtnttique, analysk race par race h par- 
tir des index moyens de diffkrentes populations d'animaux, 
peut 6tre responsable d'une part de ces tendances. La part de 
la g6nBtique dans la variance des performances corrigees des 
animaux, mesurk par l'hbritabilitt (h2), est de l'ordre de 50 h 
80 % selon les races pour le TB, 50 % pour le TP, et 30 % pour 
le lait (BOICHARD et BONAITI, 1987). 
- les conditions moyennes de production, resultant h la fois 
d'effets annks ( ~ O M ~ S  ou mauvaises annks climatiques) et 
de conduite du troupeau (choix des kleveurs d'intensifier ou 
non la production) ont un effet important. Cet aspect peut &tre 
globalement apprthendt, par l'ttude des effets troupeaux issus 
de l'Cvaluation gtnCtique des reproducteurs. 
- d'autres 6lCments (saison, pyramide des Lges, repartition des 
velages ...) ont aussi une influence sur le TB et le TP, mais plus 
modeste en termes d'bvolution. 
A l'examen des TB et TP enregistrks au Conu6le Laitier 
depuis 1980, on constate des 6volutions similaires pour les 
3 principales races laitibres (tableau 1). On distingue 
3 ptriodes : 
- 1980-1990. C'est le temps de la production intensive : l'ali- 
mentation devient de plus en plus favorable la quantitk de lait 
(+ 150 kglan), les eleveurs traditiomels disparaissent, la Fri- 
sonne Pie Noire, devenant Holstein, gagne du terrain. Sur le 
plan des taux, la tendance pour les performances au Contr6le 
Laitier est plutdt h la hausse pour le TB (+ 0,07 %dm) et h la 
baisse 1Cgbre pour le TP (- 0,03 %dm) (FFCL, 1997). Sur le 
plan gknktique, on note pour le TB une augmentation sensible 

3 races pour le TP. ~ i n s i  donc, au-delB des ckangements de 
race, ce sont d'abord les conditions milieu Cvalutes h travers 
l'effet troupeau, qui sont responsables des laits jugts uop 
pauvres en protkine par l'industrie laitikre de cette tpoque. 
Pour le TB, les conditions de milieu se sont lkgbrement dtgra- 
d k s  sur la fin de la ptriode, masquant ainsi l'tltvation du 
niveau gtnttique. 

Tableau 1 
Evolution moyenne annuelle de niveau gknktique (I), 

effet troupeau (1) et contr6le laitier (2) de 1980 i~ 1997 
pour les taux butyreux (TB) et protbique (TP) du lait 

- 1990-1994. La conduite des tlevages et de l'alimentation 
Bvolue et marque un mEt dans l'intensification, au moment 
d'annks climatiques difficiles (skheresse de 1990- 1991). Sur 
le plan gtnttique, les choix orient& vers les taux suite h la 
mise en place des quotas se font sentir dans les troupeaux, et 
le niveau g6nCtique TP augmente doucement, tandis que celui 
du TB croft en Montbdliarde et Nonnande. Des conditions de 
milieu plus favorables aux taux s'y ajoutant, on assiste h un 
redressement modeste du TP (+ 0,05 %dm), et h une hausse 
importante du TI3 (+ 0,30 %dm). Cette evolution spectaculaire 
au Contr6le Laitier est parallhle h celle du lait de collecte dans 
son ensemble (SCEES, 1996). 
- 1994-1997. Si les taux contr6lb continuent h progresser, on 
constate un fait inklit : la baisse du niveau genttique TB, 
apparue d'abord en race Prim'Holstein, puis en races Nor- 
mande et MontMliarde. C'est la consi5quence du changement 
o g r e  dans les choix de taureaux depuis 1989-90, dont la 
rkpercussion n'est visible qu'h la 2' gtntration de vaches. 
Cette baisse n'est cependant pas visible sur les performances 
en raison d'effets de milieu toujours favorables au taux de 
mati&re grasse : tendance h ne plus intensifier la production 
laitibre, rauction de concentres. Le taux protkique btnbficie 
aussi d'une amelioration des conditions de milieu, alors que 
son niveau gtnktique se stabilise. Compte tenu de la liaison 
gtnetique entre les deux taux, la baisse du niveau gbnttique 
TB, constatk et recherchke, ne permet plus au TP de croitre 
autant qu'auparavant. 
Ainsi, mCme pour un caractkre B forte htritabilit6 comrne le 
taux de matibre grasse, l'influence du milieu peut Ctre majeure 
dans les rtsultats de troupeaux. La gbnktique explique donc 
peu les &arts entre tlevages, cornme dtjh d6montrd par le 
passe dans l'analyse des d o ~ k s  en fermes (Institut de 1'Ele- 
vage, 1996 (I), oil l'on estimait pour le TB la part de la gtnC- 
tique h 6 % de la variance entre troupeaux, contre 24 % h l'ef- 
fet troupeau. 

180 Renc. Rech. Ruminants, 1997, 4 



La solution d'un probltme B un instant donne, l'exckdent de La mkthode utilisee pour prkdire 1'6volution par combinaison 
rnatikre grasse, et pour les eleveurs, les depassements de ref6 du niveau gknktique des taureaux d'inskmination et de celui des 
rence matikre grasse, doit donc Ctre ktudite h diffkrents vaches actives au Contr6le Laitier est dkrite dans les publica- 
niveaux. Un choix de sklection ne prend son effet qu'8 terme tions annuelles de 1'Institut de 1'Elevage (Institut de l'Elevage, 
de 6 annks lorsque l'on cherche B inverser une tendance, et 1996 (2). La verification a posteriori de la concordance entre 
n'est visible qu'h condition que les autres facteurs de produc- les previsions et les Cvolutions reelles rkvble la bonne perti- 
tion Bvoluent dans le mCme sens. nence de ces prkvisions (LE MEZEC et BOULANGER, 1996). 

Aprks 1997, les 3 races se situent dans une phase de dkrois- 
'* Ge~nQm 'OUR LES sance du niveau genktique TB, d'une amplitude assen proche T@RES DE L'AN 2000 
Constater a posteriori l'tvolution du niveau gknktique des pour chacune d'elles (- 0.4 h - 0,7 %O sur 5 ans). Sur cette meme 

taux pemet de relativiser les parts respectives de la genktique @riode, le niveau gknttique TP devrait s'dever en races 

et du milieu dans l~expression des performances. s'il est Prirn'Holstein et Nomande (+ 0,2 h + 0,5 %o), mais on note un 
impossible de praire pr6cisement l'&olution du TB et du TP tassement probable au-delh de l'an 2000. La situation TP serait 
du lait de collecte dans les ann&s 2 venir, la composante gene- moins favorable en race MontMliarde, sous l'influence du tau- 
tique de cette Bvolution peut etre apprkcik h de l'ascen- 
dance des vaches qui seront alors en production. 

2.1 NIVEAU G$&TIQUE DES TAUREAUX U T I L I S ~ ~  AUJOURD'HUI 
Meme si le niveau gkn6tique TB des vaches commence il bais- 
ser depuis 1995, la prkcupation cc baisse du TB > continue de 
se manifester dans le choix des tleveurs en matiere de taureaux 
d'inskmination, puisque les effets de conduite favorables au 
TB induisent encore des dBpassements de reference matiere 
grasse. Ainsi, les inshinations de race Prim'Holstein faites en 
1996 se situent h 1,9 gkg  de TB en dessous et seulement 
0,3 gkg  de TP au-dessus du niveau de 1989, le plus blev6 
observe pour le TB dans cette race. La tendance est la meme 
dans les autres races, h l'exception d'une baisse de TP en race 
Montbkliarde (Institut de 1'Elevage. 1997). 

2.2 P R ~ ~ I S I O N  D'~VOLUTION DU NIVEAU GBNBTIQUE DES 
VACIIES A PARTIR DE 1997 (FIGURE 1). 

Figure 1 
Prbvision d'6volution du niveau g6n6tique des vaches 

en 3' lactation en &art & 1997 (donnk 9713) 
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reau BOIS LEVIN, nkgatif en index TP, mais t&s utilid en 
ins6mination pour ses autres qualitks. Pass& sa domination, la 
croissance du niveau gBn6tique TP pourrait repartir. 
La recherche conjointe d'une amelioration du TP, d'une ruuc- 
tion du TB, plus l'augmentation de la quantitk de lait conduit 
B moddrer l'amplitude des kolutions possibles. Ces 3 carac- 
ttres sont gbnetiquement lies entre eux, et chaque contrainte 
irnposk pour l'un a des conskquences sur l'autre, pas forcb 
ment dans le sens souhaitk. 

3. LES TENDANCES POSSIBLES AU-DELA DE 2005. 
D ' A P ~ S  LES TAUREAUX DE TESTAGE. 
3.1 INDEX ASCENDANCE DES TAUREAUX D'INSBMINATION : 
QUELLE SIGNIFICATION POUR L'AVENIR ? 
Les jeunes taureaux presents aujourd'hui dans les coopkratives 
d'inskmination repdsentent la population dans laquelle les 61e- 
veurs devront trouver les reproducteurs correspondant h leur 
objectif des prochaines annks : ce seront les pkres des vaches 
de l'an 2005 et au-delh. Leur niveau gCn6tique moyen sur 
ascendance peut etre aisCment calcul6 h partir des index de 
leurs parents. Sa signification traduit clairement les choix r6a- 
lisBs au sein des programmes de s6lection. et, aux classiques 
karts ascendance-descendance prks, se retrouve dans les index 
moyens sur descendance lorsque les rksultats apres testage sont 
connus. Les commissions de surveillance des programmes et 
les plans d'accouplements qui suivront sont une Btape ob, en 
fonction du contexte, se dajustent les objectifs de sklection 
pour les taureaux conGus 5 h 6 ans auparavant, dans une situa- 
tion differente (paiement du lait, rdfbrences laitibres, systkmes 
d'klevage). Et 18, seuls 10 B 15 % d'entre eux seront retenus 
chaque ann& pour rhliser les ins6minations de service. 
L'6volution des index ascendance des taureaux d'inskmination 
donne une vision B plus long terme des tendances. Le niveau 
gknktique des vaches en production dkpendra ensuite de la diff6- 
rentielle de selection appliquk sur cette population de taureaux. 

3.2 ~?.VOLUTION DE L'INDEX ASCENDANCE MOYEN TB ET TP 
DES TAUREAUX D'INSBMINATION PAR ANNBE DE NAISSANCE 

(FIGURE 2) 
Au debut des annkes 80, au travers du critkre de selection 
qu'etait la Quantitk Moyenne de Matikres Utiles (QMMU), on 
cherchait dans les 3 races h ameliorer la quantitk de lait, le TB, 
puisque le paiement lui Ctait incitatif, et accessoirement le TP. 
On note que cette pkriode va jusqu'en 88-90 en race Nor- 
mande, et 89-91 en race MontMliarde, et s'est achevde plus t6t 
en race Frisonne-Pie Noire de l'$oque, en 1985 sous l'in- 
fluence de plus en plus forte des Ptres B Taureaux Holstein 
amkricains, dont le niveau gbnktique TB etait en moyenne 
infbrieur B celui de la population europkenne. 
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Figure 2 
Index ascendance des taureaux test& en France 

moyenne par annh  de naissance 

A partir du moment oil le paiement est devenu plus incitatif 
pour le TP, oil le volume de lait livrt par Clevage a CtC limit15 
et oii les index TB et TP ont CtC disponibles sCparCment 
(1989), la recherche de taureaux gtnitiquement superieurs 
pour le TP ou amCliorant le rapport des taux TPRB est devenu 
une prbccupation importante B c6t6 de la stlection sur la 
quantitk totale de matikre protCique (et donc aussi de lait). 
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Dans les 3 races, le niveau gCnCtique TP s'est accru pour la 
population des taureaux de testage. C'est surtout visible en 
race Prim'Holstein oh plus de 600 taureaux issus de 35 1 
50 fires sont mis au testage chaque annk. En races Normande 
et MontMliarde (pr&s de 150 taureaux test& par an issus de 10 
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B 20 pkres), l'effet de Pkres B Taureaux dominants peut &tre 
important, et entraine une kvolution plus irrtgulitre. En races 
Prirn'Holstein et Normande, le niveau gCnCtique TP des jeunes 
taureaux s'ameliore sensiblement depuis les anntes de nais- 
sance 1990-91 (+ 0,l %dan sur 5 ans) avec un ralentissernent 
pour les taureaux nCs en 1995-1996. En race MontbCliarde, 
aprks les nornbreux fils de BOIS LEVIN nCs en 93 et 94, la 
situation se redresse lkgkrement (+ 0,l %o par an sur 2 ans). 
A partir de 1990, le niveau gCnCtique TB de ces jeunes tau- 
reaux dkroit nettement jusqu'en 92 (Prirn'Holstein) et 93 
(Montwliarde, Normande) et tend ensuite h se stabiliser au 
moins jusqu'en 95 B un niveau proche de celui des taureaux de 
testage nCs en 81-83 pour les Normands et les MontMliards, et 
h un niveau jamais constate dans l'histoire de l'indexation de 
la race Pie Noire en France, infbrieur d'environ 1,5 %o B celui 
des taureaux nts en 82-83. 
Certains de ces taureaux (environ 10 %) deviendront taureaux 
de service en 2003, c'est-A-dire fires des vaches en production 
de 2006 1 2010. Le niveau gbnttique de ce sous-khantillon de 
maes dCpendra des choix qui seront faits 1 l'issue du testage 
par les commissions de surveillance et les Cleveurs. Si ces choix 
ressernblent B ceux pratiqub en 1996, (m2me diffbrentielle de 
dlection), le niveau gCnCtique des inskminations de 2003 sera 
en moyenne en TB B - 2,6 %O en dessous, et en TP B + 1,l %O 

au-dessus du niveau des IA de 1989 (cas de la race Prim'Hol- 
stein). Mais rien ne garantit Cvidemment que le contexte inci- 
tera B pratiquer des choix identiques 1 ceux d'aujourd'hui. 

- -  
- -  
-- 

-- - -  - 6 z q  
CONCLUSION n a ~ U m I O I * * n a a ~ Y I  - 
Depuis 1980, les orientations de la dlection ont eu des effets 
certains sur le niveau gCnCtique des taux : augmentation 
modeste mais continue du TP, croissance sensible jusqu'en 93- 
95, puis dkroissance nette depuis cette date pour le TB. Bien 
que les objectifs d'aujourd'hui (plus de TP, moins de TB) soient 
antagonistes sur le plan gCnCtique, gsnant thkoriquement l'am- 
plitude des progrks possibles sur chacun des 2 carackres, l'effi- 
cacit6 accrue des programmes de dlection (pression plus forte, 
diffusion plus large) pennet d'avancer dans ces ces 2 directions. 
Le niveau gddtique TB baisse, et on peut annoncer que dans 
5 B 10 ans les vaches en production auront un niveau gtnktique 
infkrieur B celui du debut des annks 80. A l'image de ce qui 
se passe pour le TP, pour que cette tendance d'ores et dCjB 
acquise puisse s'exprimer 1 la production, il faudrait que les 
conditions de milieu, qui jusqu'ici masquaient cette Cvolution 
gknttique, se stabilisent ou l'accompagnent. 
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